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   R...        PATRIMOINE, HÉRITAGE 
COMMUN 
                    D’UNE COLLECTIVITÉ 
 

À la suite des élections lors de l’assemblée générale 

annuelle au mois de juin, mes collègues au conseil 

d’administration m’ont fait confiance pour effectuer un 

autre terme à l’office de président. En acceptant le 

mandat, je donne mon assurance aux membres que je 

continuerai à fournir ma contribution pour que la 

Société historique célèbre à la fois sa trentième année 

d’existence et son arrivée au troisième millénaire dans 

la continuité de son rôle de faire valoir notre héritage. 

Depuis bientôt trente ans, votre Société a trouvé sa 

place dans la collectivité régionale en faisant valoir le 

patrimoine historique. L’agrément de son service 

d’archives par le ministère de la Culture et des 

Communications il y a trois ans, était en soit le sceau de 

la reconnaissance du rôle de la Société au plan régional. 

La ferveur de la fusion qui prévaut présentement est 

louable car elle coïncide avec le statut actuel de la 

société sur le territoire. Pourtant, le cas échéant d’une 

fusion éventuelle des municipalités impliquées, je 

voudrais  que  la  Société  reçoive la reconnaissance que  

seule la Ville de Sorel lui accorde présentement et pour 

laquelle nous sommes tous toujours reconnaissants. 

Le paradoxe touristique et la brochure promotionnelle 

Comment promouvoir le tourisme dans le Bas-Richelieu sans aucune mention de son héritage ? 

Plusieurs membres et d’autres personnes au cours de l’été ont attiré mon attention sur l’édition 

1999 de la brochure touristique, publiée en 40 000 exemplaires. Elle brille par la rareté 

d’informations historiques. Pourtant, en 1997, à l’invitation de l’Office du tourisme, la Société a 

contribué à réaliser un sommaire qui a paru dans l’édition 1998. Évidemment, le contenu du 

sommaire n’est pas périmé en douze mois. Mes interlocuteurs m’ont demandé « Comment se fait-il 

que le rédacteur peut justifier l’absence d’informations historiques ? » dans une brochure 
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promotionnelle sollicitant des touristes à venir nous visiter en région. Voilà le paradoxe ; ça me 

dépasse. (suite à la page 12) 

COMPTE RENDU DES RÉUNIONS DU CONSEIL 
D’ADMINISTRATION 

 

 

 Le conseil d’administration s’est réuni lors de trois réunions les 12 avril, 17 mai et 21 juin 

1999. 

 

 Les principaux dossiers discutés ont été les activités de la Société historique Pierre-de-Saurel 

inc., soit essentiellement l’assemblée générale annuelle, la publication de photographies dans 

diverses publications québécoises et la cérémonie de remise des prix du concours Percy Foy, ainsi 

que la participation de la Société historique à diverses rencontres, dont les soirées de consultation 

du comité Horizon culturel 2000, l’assemblée de fondation de la C.I.D.C. et la réunion de 

fondation du Regroupement des services agréés d’archives privées. 

 

 

LES TRÉSORS DE LA SOCIÉTÉ HISTORIQUE 
 

 La Société historique c’est... 200 mètres linéaires de fonds d’archives dont la moitié est traitée 

et donc accessible : des milliers de documents textuels de toutes sortes depuis 1682, et de 

photographies dont les plus anciennes sont en zinc. 

 

 Pour tous les fonds traités, le chercheur a accès à un répertoire, avec un index. 

 

 Mais il y a également le fonds de la Société historique Pierre-de-Saurel inc. : livres, cartes 

géographiques, revues, documents d’information et plusieurs centaines de photographies 

d’édifices, de rues, de personnages,... 

Christ Church en 1890. Fonds S.H.P.S. inc. - Collection de photos. 
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EN PROVENANCE DE LA SALLE DE TRAITEMENT 
 

 Ceux qui sont partis... : Manon Salvail a quitté l’équipe le 2 juillet après avoir travaillé six 

mois sur le classement d’une partie du fonds de la Société historique Pierre-de-Saurel inc., soit le 

centre de documentation... Un beau travail qui nous donne un meilleur accès à ces sources 

d’information. 

 François Gagnon part le 20 août, après 40 semaines passées au traitement de fonds ; il a aussi 

établi l’inventaire de la collection de journaux et celui de la collection de revues. 

 Cet été, la Société a également engagé deux personnes dans le cadre de Placement Carrière-Été 

et un stagiaire de l’U.Q.A.M.  (voir chronique page 11) 

 

 

Hôtel Saurel, s.d. 
 

Fonds S.H.P.S. inc. 

 

Collection de photos 

 

 

 

Mont 

Saint-Bernard 

 

Fonds S.H.P.S. inc. 

 

Collection de photos 
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LES BATEAUX CONSTRUITS PAR MARINE INDUSTRIES 
LIMITED 

par Monsieur André Guévremont 

 

Le H.M.C.S. Bras d’Or 

 

 

Hydroglisseur expérimental (FHE) en alliage d’aluminium construit conjointement par Marine Industries 

Limited et DeHavilland Aircraft of Canada Limited d’octobre 1964 à juillet 1968 au coût de 50 000 000 $ 

pour la Marine Royale Canadienne (contrat 314). Il avait une longueur de 151.6 pieds et une largeur hors-

tout de 66.0 pieds. La coque seulement avait une largeur de 21.6 pieds. Avec une turbine à gaz Pratt & 

Whitney FT4A-2 de 22 000hp, il pouvait atteindre une vitesse de 63 noeuds en position surélevée. En 

position de surface, il était propulsé par un Diesel de 2000hp qui actionnait deux hélices et pouvait 

atteindre une vitesse de 15 noeuds. Sorti le 21 juillet 1966 de l’atelier de montage no. 39 (Erection Shop) 

spécialement érigé en 1964, il a été installé sur le lit de montage no. 5 où on a construit un abri (shelter) 

pour terminer sa construction. À la fin des travaux, cet abri a été démantelé par les soldats de l’armée 

canadienne qui avaient monté leur campement à Saint-Joseph-de-Sorel, le long du Richelieu entre la rue 

Montcalm et le quai de la grue (Shearleg), aujourd’hui en 1999 le quai Fagen. En 1966, un incendie s’est 

déclaré lors des essais de la turbine ; les dégâts ont été réparés sous le numéro de contrat 381. Il a quitté 

Sorel toué par des remorqueurs de la Marine Royale Canadienne, est arrivé à Halifax le 1
er
 juillet 1968, et 

mis en service le 17 juillet 1968, sous le numéro de coque 400. Même si les essais du prototype ont été 

concluants, il n’y a pas eu d’autre construction. Il a quitté une dernière fois Halifax toué par le 

remorqueur Techno Venture et a été donné au Musée maritime Bernier de l’Islet-sur-Mer où il est arrivé 

le 13 juin 1983. Aujourd’hui en 1999, on peut toujours le visiter. Les lettres FHE signifient Fast 

Hydrofoil Escort. Son nom rappelle celui du lac Bras d’Or à l’île du Cap Breton en Nouvelle-Écosse sur 

lequel Alexandre Graham Bell (1847-1922), inventeur du téléphone, effectua des essais sur les 

hydroglisseurs en 1919. 
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DES NOUVELLES DE CATHERINE ET MÉLANIE 
 

Le service d’archives 

 

 

Les archives 

 

Dans ce bulletin, nous vous présentons le fonds Gérard-Cournoyer. 

 

Monsieur Cournoyer, né à Sorel en 1912, fut admis au barreau en 1935. De 1935 à 1942, il fut 

greffier municipal, juge de paix à Sorel, et secrétaire de la ville de Saint-Joseph-de-Sorel de 1935 

à 1945. Il s’associe ensuite à l’honorable P.-J.-A. Cardin et en 1946 forme l’étude juridique 

Cournoyer, Cardin et Gauthier. De 1946 à 1952, il est député libéral au fédéral, puis de 1952 à 

1956 et de 1960 à 1966, au provincial ; il sera alors ministre des Transports et des 

Communications (1960-1964), puis ministre du Tourisme, de la Chasse et de la Pêche (1964-

1965). Il est mort à Montréal en 1973. Il a épousé en 1940 Madeleine, fille de J.-C.-A. Turcotte, 

dont la Société historique Pierre-de-Saurel inc. a également un fonds. 

 

Ce fonds témoigne de la vie personnelle et politique de Gérard Cournoyer, ainsi que des 

événements de la politique soreloise dans les années quarante, cinquante et soixante. Il représente 

0,33 mètre linéaire de documents textuels divers dont des documents électoraux, des coupures de 

presse et une belle collection de photographies. 

 

Gérard Cournoyer, Louis Cournoyer et Louise Cournoyer 

Madeleine Cournoyer, Daniel Cournoyer et Michèle Cournoyer. 

[entre 1960 et 1963] 

Fonds Gérard-Cournoyer, P039, S4, SS1, D4 
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SOCIÉTÉ HISTORIQUE PIERRE-DE-SAUREL INC. 

6-A, rue Saint-Pierre 

Sorel (Québec)  J3P 3S2 

Téléphone : (450) 780-5739  Télécopieur : (450) 746-1655 

Courrier électronique : shps@loginnovation.com 

Comité de rédaction : André Guévremont, Robert G. Jones, Catherine Objois,  

   Mélanie Parent et Roland Plante. 

 

Nous tenons à remercier le Service des loisirs de la Ville de Sorel et particulièrement Madame 

Nicole Blais pour leur précieuse collaboration, ainsi que Madame Michèle Wilkie. 

 

M. Cardin, Gérard Cournoyer et M. le maire Aussant  

entourant le Premier ministre Jean Lesage  

signant le livre d’or à l’hôtel de ville de Saint-Joseph-de-Sorel en 1965.  

Fonds Gérard-Cournoyer, P039, S5, SS1, D2 
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À LIRE 
 

 Montréal, par ponts et traverses, sous la direction de Francine Lelièvre, Éditions Nota Bene. 

Cette publication s’appuie sur la recherche effectuée aux fins de l’exposition du même nom, 

réalisée et produite par Pointe-à-Callière, musée d’archéologie et d’histoire de Montréal et 

présentée du 24 mars au 22 août 1999. Une photo du fonds Gouin de la Société historique 

Pierre-de-Saurel inc. y figure en page 23. 

 Les armes à feu en Nouvelle-France, Russell Bouchard, Éditions du Septentrion. Il s’agit 

autant des armes des autochtones que des français. 

 Les trésors cachés Québec et Acadie, Jean-Charles Dupont, Éditions J.C. Dupont. Selon la 

tradition orale, il y aurait de nombreux trésors enfouis au Québec et en Acadie. 

 Les anciennes diligences du Québec. Le transport en voiture publique au 19
ième

 siècle, Pierre 

Lambert, Éditions du Septentrion. 

 

 

À VOIR DANS LES MUSÉES 
 

 Musée Château Ramezay : « De l’utile à l’agréable, le Jardin du Gouverneur ». 

 Musée McCord : « À la croisée des chemins : le perlage dans la vie des Iroquois ». 

 Centre d’histoire de Montréal : « Montréal, années 50 ». Alan B. Stone, photographe et 

« Toute une histoire... en un clin d’œil, de 1642 à nos jours ». 

 

 

ÉPHÉMÉRIDES 
 

Cela s’est passé un 30 mai... 1843 : L’évêque anglican de Québec, Mgr. 

George Mountain consacre la nouvelle église. La communauté est formée de 

Loyalistes qui ont quitté la Nouvelle-Angleterre lors de la révolution ainsi que 

les soldats de la garnison. 

 

Les plans de l’église sont dessinés par John Wells, architecte de Montréal. Le 

contrat pour la construction est attribué à James Sheppard, propriétaire d’une 

briqueterie locale. L’édifice est érigé en 10 mois. 

 

Le presbytère est construit en 1844-1845. En 1959, grâce aux démarches de M. 

Harold Sheppard, industriel local et descendant du constructeur, l’église est 

reconnue comme monument historique. (ref : Vokey P. Edward : The 175
th

 

Anniversary of the Parish of Christ Church in Sorel, 1959.) 

Fonds S.H.P.S. inc. Extraits des éphémérides réalisées par un de nos membres, 

M. Roland Plante. 
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CE QU’ILS ONT DIT SUR NOTRE RÉGION 
 

Un avenir prometteur... en 1859  -  Sorel il y a 140 ans 

 

En 1859, Sorel fait partie non du Québec mais du Canada-Est, tel que décidé en 1840 par l’Acte 

d’Union. Nous sommes entre les Révoltes de 1937-38 (vingt ans auparavant) et la naissance du 

Canada moderne avec l’Acte de l’Amérique du Nord britannique de 1867. Depuis deux ans, 

Ottawa est la capitale du pays, dirigé par un gouvernement à deux têtes, Cartier - J. A. 

MacDonald... Le pont Victoria est en construction. Et à Sorel... érigé en ville depuis à peine onze 

ans, le maire (de 1858 à 1862) est le notaire John George Crébassa. Les progrès de 

l’industrialisation se font sentir en même temps qu’un progrès intellectuel dont se réjouit 

Georges Isidore Barthe, rédacteur en chef de la Gazette de Sorel : 

 

« Certes, nous avons à nous féliciter beaucoup du progrès qui s’est accompli depuis deux ans 

dans ce District et surtout au sein de notre ville. En effet, jetant un coup d’œil sur notre 

prospectus, nous voyons que la plupart des améliorations locales dont nous parlions alors sont 

aujourd’hui a l’état de fait accompli. 

Dans les trois riches Comtés qui composent ce District, le progrès s’y est fait quelque peu sentir 

malgré la dureté des temps. C’est ainsi que la navigation continue à alimenter de plus en plus les 

affaires dans le comté Richelieu et que le comté d’Yamaska, profitant de l’exemple de son voisin 

a construit des bateaux-à-vapeur qui rendent de nombreux services à ses habitants ; — on n’y 

perd pas de vue non plus l’importante amélioration du creusage de la rivière Yamaska dans 

l’intérêt de laquelle, plusieurs citoyens ont fait et font encore des efforts généreux et constants. 

Des jours meilleurs semblent aussi s’annoncer pour le comté de Berthier. En effet, avant 

longtemps, espérons-nous, Berthier possédera le chemin de fer du Nord depuis si longtemps 

attendu et qui sera non seulement d’un immense avantage pour ce Comté, mais encore pour Sorel 

qui en profitera beaucoup, surtout pendant la saison de l’hiver. Ajoutons à cela la bonne récolte 

qui s’annonce, et on aura lieu d’espérer beaucoup en l’avenir et de bénir la providence pour les 

bienfaits du passé. 

Depuis deux ans nous avons souvent enregistré la preuve que le progrès intellectuel 

s’accomplissait dans notre District, grâce aux efforts des bons citoyens. Les comtés de Berthier, 

de Richelieu ont leurs couvents à Berthier, Sorel et St. Aimé, les autres paroisses des trois comtés 

comptent aussi quelques bonnes maisons d’éducation, entr’autres l’académie de Berthier, les 

Écoles des Frères etc., etc., et plusieurs de nos villages ont leurs instituts qui se soutiennent très 

bien par eux-mêmes depuis que la législature leur a retiré son aide. 

Et nous voyons par nos listes d’abonnés que le goût de la lecture s’introduit d’une manière assez 

sensible parmi nos classes agricoles. Il est vrai que sous ce rapport, il y a encore beaucoup à 

désirer et à accomplir, mais aussi nous espérons encore dans l’avenir. C’est, il faut bien le dire, 

dans le comté de Richelieu surtout, où, sous ce dernier rapport, le progrès s’accomplit le plus 

difficilement. Cela est du à la manière tout-à-fait honteuse et condamnable avec laquelle l’on y a, 

depuis cinq ou six ans, exploité les préjugés de l’ignorance et soulevé les passions de la 

population agricole. C’est pour la destruction de cette cause du mal que la Gazette de Sorel a 

lutté et c’est là un travail qu’elle ne manquera pas s’accomplir d’ici à la fin de sa troisième année 

d’existence. » 
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Extrait de la Gazette de Sorel du 16 août 1859, Fonds S.H.P.S. inc., collection de journaux. 
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LA SOCIÉTÉ SUR LA ROUTE 
 

Des membres de votre conseil d’administration ont été présents : 

 

 à Sorel, les 6, 13, 27 avril et 4 mai aux soirées de consultation du comité Horizon culturel 

2000 de la Ville de Sorel. 

 à Sorel, les 19 et 27 avril, 25 mai, 14 juin aux réunions régulières du conseil d’administration 

et du conseil exécutif de la S.A.D.C. du Bas-Richelieu. 

 à Sorel, le 28 avril, à l’assemblée générale annuelle du Centre local de développement . 

 à Sorel, les 6 et 25 mai, à l’assemblée générale de fondation et à la première réunion de la 

Corporation d’initiatives et de développement culturel du Bas-Richelieu. (voir article en page 

10) 

 à Saint-Hyacinthe, le 2 juin, à l’assemblée générale annuelle de la Table de coordination des 

archives privées de la Montérégie. 

 au Château Mont-Sainte-Anne, le 10 juin, à la réunion de fondation du Regroupement des 

Services d’archives privées agréés et à l’assemblée générale annuelle du Réseau des archives 

du Québec. 

 au Château Mont-Sainte-Anne, les 10, 11 et 12 juin au 28
ième

 congrès de l’Association des 

archivistes du Québec. 

 à Saint-Denis, le 21 juin à l’assemblée générale annuelle de la Corporation Les Patriotes du 

Pays inc. 

 à Sorel, le 22 juin à l’assemblée générale annuelle de la S.A.D.C. du Bas-Richelieu. 

 

 

LA SOCIÉTÉ HISTORIQUE PIERRE-DE-SAUREL 
INC. AU CÉGEP ! 

 

Le Gala du Mérite Étudiant du Cégep de Sorel-Tracy 

 

Le Gala du Mérite Étudiant tenu le 5 juin dernier a pris pour thème l’histoire des écoles dans la 

région soreloise pour célébrer le 30
ième

 anniversaire du Cégep. L’archiviste a écrit le texte et les 

scénarios pour cette animation historique et la Société a été à l’honneur lors de cette soirée, 

également par la présentation de nombreuses photographies des différentes écoles de notre région 

dont le Mont-Saint-Bernard et l’Académie du Sacré-Cœur. 

 

 

UN STAGIAIRE DE L’U.Q.A.M. À SOREL 
 

La Société historique Pierre-de-Saurel inc. reçoit pour 25 jours cet été Jean-François Denoncourt, 

étudiant à l’U.Q.A.M. en gestion des documents et des archives. Jean-François va effectuer le 

traitement de deux fonds et ainsi acquérir une expérience pratique qui viendra compléter sa 

formation théorique. 
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LA C.I.D.C. :  

UN NOUVEL OUTIL DE DÉVELOPPEMENT CULTUREL POUR 
LA RÉGION 

 

La Corporation d’initiatives et de développement culturel du Bas-Richelieu a été fondée le 6 mai 

dernier et deux membres du conseil d’administration y assistaient. Les buts de cet organisme 

sont, selon les règlements généraux : 

1.  Regrouper les intervenants culturels de la MRC du Bas-Richelieu afin d’être 

l’organisme représentatif de la région dans le domaine culturel. 

2.  Être l’organisme désigné pour représenter le milieu culturel auprès du Centre local 

de développement et auprès de tout autre organisme. 

3.  Concerner et harmoniser les actions dans le domaine culturel. 

4.  Susciter et mettre en œuvre des initiatives propres à favoriser le développement 

culturel du Bas-Richelieu. 

 

Un conseil d’administration a été élu, comprenant 15 membres, représentant chacun un secteur 

culturel précis. Le président de la Société historique Pierre-de-Saurel inc., Monsieur Robert G. 

Jones, a été élu représentant d’un organisme voué à l’histoire et à la réunion suivante, le 25 mai, 

il a été nommé trésorier de la nouvelle corporation. 

 

UNE SOCIÉTÉ QUI S’IMPLIQUE 
 

Votre organisme s’implique de différentes façons... sur le plan local et national ! Voyez plutôt ! 

Le président Robert G. Jones a été renommé le 2 juin vice-président de la Table de coordination 

des archives privées de la Montérégie. 

Comme mentionné ci-dessus, il est également trésorier de la C.I.D.C. depuis le 25 mai. 

Quant à l’archiviste, Catherine Objois, elle est actuellement trésorière de la S.A.D.C. du Bas-

Richelieu et membre du conseil d’administration du nouveau Regroupement des Services 

d’archives privées agréés. 

**********************************************************

* 

Vous possédez ou vous connaissez quelqu’un qui possède 

des vieux documents, photos, cartes postales, cassettes audio (et même vidéo)... 

Contactez Mélanie Parent au 

(450) 780-5739 

La Société historique Pierre-de-Saurel inc. 

votre représentante officielle des Archives nationales du Québec 
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pour la région Bas-Richelieu-Yamaska. 

**********************************************************

* 
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DEUX ÉTUDIANTES PASSENT L’ÉTÉ À LA S.H.P.S. INC. 
 

Placement Carrière-Été 

 

Comme chaque année, la Société historique a reçu deux étudiantes en techniques de la 

documentation du Cégep de Trois-Rivières, du 7 juin au 30 juillet, soit pour huit semaines 

chacune. Julie Gagné et Mélanie Cormier ont traité à elles deux une dizaine de petits fonds selon 

les normes archivistiques des R.D.D.A. 

 

Rappelons que Placement Carrière-Été est un programme fédéral dont bénéficie chaque année la 

Société historique Pierre-de-Saurel inc. grâce à la précieuse collaboration de Monsieur Louis 

Plamondon, député de Richelieu à la Chambre des communes. 

 

 

FONDATION DU REGROUPEMENT DES  

SERVICES D’ARCHIVES PRIVÉES AGRÉÉS 
 

Représentée par le président, Robert G. Jones, et l’archiviste, Catherine Objois, secrétaire de 

l’assemblée, votre société a participé activement à la réunion de formation du Regroupement des 

Services d’archives privées agréés le 10 juin dernier, projet initié lors d’une première réunion à 

Saint-Hyacinthe le 6 mai 1998. 

 

La rencontre a eu lieu au Château Mont-Sainte-Anne et a réuni des représentants de la plupart 

des 26 centres d’archives agréés du Québec. Il a été principalement question des statuts et 

règlements de ce nouvel organisme qui se veut un réseau de transmission d’informations, 

d’échanges, d’interaction et d’action commune. 

DEUX SUBVENTIONS BIEN MÉRITÉES POUR LA SOCIÉTÉ 
 

Grâce à des dossiers bien présentés et bien montés, votre organisme a bénéficié de deux 

subventions provenant l’une du fédéral et l’autre du provincial, soit du Réseau des archives du 

Québec (programme de subvention de l’année 1998) et des Archives nationales du Québec 

(programme de subvention de l’année 1999). 

 

Cet appui financier permettra d’effectuer le traitement du fonds Sorel Industries Limited, selon 

les nouvelles normes archivistiques, et de poursuivre le traitement de la série navale de Marine 

Industries Limited. 

 

DONNEZ DE VOS NOUVELLES 
 

Bienvenue à nos nouveaux membres : 

 

Les deux étudiantes, 

Mélanie Cormier et 

Julie Gagné, entou-

rées de Robert G. 

Jones, président du 

conseil d’administra-

tion de la Société 

historique Pierre-de-

Saurel inc, Catherine 

Objois, archiviste à 

la Société, et Louis 

Plamondon, député 

fédéral de Richelieu. 
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Claude Poirier et Marielle Fredette. 

 

 

(suite de l’éditorial de la page 1) 

Patrimoine bâti 

Nous sommes tous encouragés par la rénovation cet été de l’extérieur de l’église Christ 

Church. En effet, c’est le troisième édifice dans le périmètre du Carré royal à retrouver depuis 

deux ans l’apparence en brique d’antan. Félicitations aux propriétaires d’avoir rehaussé le mérite 

de notre joyau patrimonial. 

Qu’y a-t-il dans un nom ? Une traduction littérale d’une phrase que j’ai emprunté de 

Shakespeare, « What’s in a name ». Prenez par exemple le nom « La Maison des Gouverneurs », 

donné par le propriétaire il y a quelques années à l’édifice patrimonial appelé auparavant entre 

autres le Château des Gouverneurs. Cet édifice, toujours utile, abrite aujourd’hui l’Office 

d’accueil touristique et un Centre d’exposition d’art contemporain. Son nom est bien affiché sur 

la pancarte extérieure mais dans sa publicité, il semble que le Centre d’exposition à la Maison 

des Gouverneurs est devenu le Centre d’exposition des Gouverneurs, une appellation excluant 

toute référence à la maison qui l’abrite. 

Mon commentaire à cet effet est que la jouissance des lieux ne donne pas nécessairement la 

propriété de celle-ci. Donc, nous sollicitons un peu plus de respect dorénavant pour le nom 

officiel de notre plus ancien témoin du patrimoine bâti. 

En réponse aux gens qui s’informent du statut du poste de police, un dossier préparé par la 

Société historique a été soumis au ministère de la Culture et des Communications et il est 

présentement à l’étude. Nous suivons la situation. 

 Robert G. Jones, 
 président du conseil 

d’administration 
 

 


